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Depuis toujours, notre association a à 
cœur de développer les échanges et la 
convivialité dans notre quartier. C’est 
la raison pour laquelle nous organisons 
des événements qui réunissent jeunes 
et moins jeunes : repas de quartier, vi-
site et apéritif de rentrée, concerts et 
spectacles, rencontres à la maison de 
quartier ou au jardin du Verrier...
Pour en informer les habitants, nous 
utilisons nos outils de communication 
(Gazette, Chalets Flash, site web, réseaux 
sociaux) et plaçons de petites affiches 
chez les commerçants - que nous  
remercions - et dans les rues du quar-
tier. Ces affichettes tolérées jusqu’à 
présent par la Mairie sont scotchées et 
on peut facilement les enlever. 

Ce dernier moyen de communication 
nous semble primordial pour toucher, 
quelques jours avant la manifestation, 
le public plus âgé notamment et peu 
familier des moyens de communica-
tion numériques. 

Le 29 novembre 2023, nous recevions 
un courrier d’Emilion Esnault, adjoint 
au maire en charge de la sécurité et de 
la bonne tenue de l’espace public, nous 
informant que la pose d’affichettes 
publicitaires -  à notre avis tel n’est 
pas le cas puisque nous n’avons rien à 
vendre - nous vaudrait une amende de 
37 € par affiche. Conscient cependant 
de notre besoin d’information, il nous 
conseillait d’utiliser les panneaux d’ex-
pression libre du quartier dont nous 
pouvions prendre connaissance sur le 
site de la Mairie. Consultation faite, il y 
en a seulement 43 sur toute la ville et 
aucun aux Chalets.
Nous lui avons donc demandé la créa-
tion de panneaux d’expression libre 
dans notre quartier en proposant des 
endroits précis. 
Curieux enchaînement, notre maire de 
quartier nous demandait, le 17 janvier 
2024, la publication d’un droit de ré-
ponse concernant le dernier édito de 
La Gazette. Vous le trouverez en page 3, 

avec nos commentaires.
Notre Association essaie, depuis tou-
jours, de travailler avec la Mairie, quelle 
que soit sa couleur politique. Notre 
démarche : participer activement aux 
réunions, échanger, faire remonter les 
problèmes inhérents au quartier, trans-
mettre des propositions. Construire 
avec les habitants, avec les élus, et par-
fois… relever les contre-vérités.
Les deux courriers reçus résonnent 
comme une reprise en main : plus d’af-
fichettes dans la rue, pas de panneaux 
pour afficher, plus de critiques de la 
Mairie dans La Gazette…

Expression libre avez-vous dit ?
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VENEZ NOMBREUX.SES POUR…:
• Tout savoir sur notre Association (sans avoir jamais osé le demander)
• Vous engager à nos côtés ou donner, de temps en temps, un coup de main
• Passer un bon moment entre voisins, un verre et une pâtisserie à la main

JEUDI 4 AVRIL 2024,  
À 20H30
à la maison de quartier
7 boulevard Matabiau
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Urban isme Sta t i onnemen t

Depuis sa création en 1989, notre as-
sociation se bat pour faire aboutir des 
projets visant à préserver notre cadre 
de vie et améliorer notre quotidien. 
Un bilan d’étape sur quelques uns de 
ceux que nous défendons.

UNE CRÈCHE ET DES  
LOGEMENTS SOCIAUX AU  
36, RUE ROQUELAINE
Il s’agit de l’une des plus anciennes 
revendications de notre association. 
L’objectif  : permettre aux familles de 
rester dans le quartier dès qu’elles 
s’agrandissent. Le 23 décembre 2020, 
Jean-Luc Moudenc nous écrivait pour 
nous donner satisfaction. Trois ans plus 
tard, il semblerait que le projet entre 
dans sa phase de réalisation ; nous avons 
aperçu un panneau sur la façade du 36, 
rue Roquelaine. Quel dommage que la 
Mairie ne nous en informe pas pour 
nous permettre de vous en référer ! 

AGRANDISSEMENT  
DU JARDIN DU VERRIER
En 2005, le jardin public du Verrier 
était créé. En 2011, une partie était 
affectée au jardin partagé. En 2020, il 
était encore réduit avec la création 
d’un caniparc, utile certes, encore que 
pas souvent utilisé. Notre projet, pour 
agrandir ce jardin lilliputien de 597 m2 
serait de récupérer les zones de par-
king privées, créées dans une partie de 
l’ancien parc du château. Le 6 juillet, 
précédée par la recommandation du 
Maire favorable au projet, l’Association 
rencontrait Annette Laigneau, adjointe 
à l’urbanisme et repartait avec une 
promesse d’étude de faisabilité pour la 

fin de l’année. Après relance, réception 
d’un message hors sol : le parking n’est 
pas constructible, ce que nous savions 
déjà... Un nouveau courrier au Maire 
nous renvoie... vers Annette Laigneau. 
Un nouveau rendez-vous a été fixé 
avec elle et Clément Riquet, le nou-
veau maire de quartier, pour évoquer 
encore ce sujet et celui du 36, rue 
Roquelaine. Nous espérons que cette 
deuxième rencontre sera plus fruc-
tueuse que la première.

PLACE ROQUELAINE
C’est un peu l’Arlésienne. On espère sa 
présentation, elle ne vient jamais. Le 28 
juin 2022, une vue d’artiste du projet 
projetée sur écran nous montre qu’il 
y aurait des points contestables, que 
nous relevons dans La Gazette n°111. 
Quand nous demandons à consulter le 
projet en détail, voire à le soumettre 
aux habitants, on nous renvoie de réu-
nion en réunion. Le 14 février 2023, 
enfin on nous parle de la place. Il sem-
blerait que l’ABF ait invalidé le premier 
projet et que sur les trois nouveaux 
qui lui ont été soumis, celui qui semble 
le plus proche de notre demande for-

mulée dans La Gazette 
(square fermé pour per-
mettre aux enfants de 
jouer en toute sécurité)  
aurait été retenu. Le 19 
septembre 2023, il nous 
est demandé, en Bureau 
1.3, de voter une rallonge 
de 50 000  € prise sur 
« l’enveloppe du quartier 
1.3 » pour augmenter le 
financement (200 000 €) 
et « les chances de réa-
lisation du projet ». Mais 
toujours pas de présen-
tation. Comme d’habi-

tude, on nous la promet pour la pro-
chaine réunion.

VÉGÉTALISATION DE LA RUE 
MATABIAU
Il s’agit d’un des deux projets, d’un 
montant de 200 000  €, retenu dans 
le cadre de l’appel à idées « Mes idées 
pour mon quartier » que notre asso-
ciation a poussé. Les travaux démarre-
ront au 1er semestre 2024. Ce projet 
est la préfiguration de l’aménagement 
plus global qui se fera au plus tôt fin 
2028 dans le cadre du prolongement 
du faubourg Bonnefoy. Aujourd’hui, 
pas de plantation d’arbres, mais l’ins-
tallation de jardinières. Le lundi 13 
novembre, la réunion de concertation 
en petit comité, avec les services en 
charge du projet, notre association et 
des habitants de la rue, a permis de 
demander quelques modifications  : 
davantage d’espaces réservés à la  
végétalisation et leur meilleure répar-
tition dans la rue, des racks à vélo face 
à l’école. Enfin des échanges construc-
tifs, ça fait plaisir ! 

PISTE CYCLABLE LE LONG 
DU CANAL
C’est le deuxième projet, d’un mon-
tant de 200 000 €, retenu dans l’appel 
à idées. Les travaux ont été réalisés et 
oh surprise, ce ne sont pas des plots 
en plastique mais une petite bordure 
en béton qui a été construite. Mais 
pourquoi la piste cyclable s’arrête  
t-elle au niveau de la rue Jany au lieu 
d’arriver au Pont des Minimes ? Nous 
avons posé la question, avec d’autres, à 
Maxime Boyer, l’adjoint en charge des 
nouvelles mobilités, en réunion sur le 
Réseau Express Vélo, il va nous rece-
voir. Quand ?

Marie-Laure Ichanjou

La logique des tra-
vaux de voirie sou-
vent nous échappe....
Ici, après la réor-
ganisation du sta-

tionnement rue Ingres, des balisettes ont été plantées sur 
la rue à 0,8m du trottoir côté impair pour empêcher le 
stationnement susceptible de gêner l’accès du garage côté 
pair. Puis, quelques mois plus tard, des poteaux ont été plan-
tés sur le trottoir à moins d’un mètre des balisettes, proba-
blement pour empêcher encore le stationnement. Mais ces 
poteaux réduisent ainsi la largeur utile du trottoir à 1,15m, 
loin de la norme prévue pour laisser un passage confortable 
aux poussettes et fauteuils roulants (1,40m). Plutôt que des 
poteaux qui ne permettent pas d’attacher des vélos, on 
aurait pu préférer les arceaux ou barrières habituels - tou-
jours en place côté pair  - qui auraient permis d’attacher 
les vélos dans le caniveau sans trop mordre sur le trottoir. 
Beaucoup de Toulousains espèrent remplacer une partie des 
voitures par des vélos, encore faut-il leur prévoir un mini-
mum d’emplacement pour stationner. 

Alain Roy

Où en sont 
nos projets ?

Balisettes, poteaux 
ou barrières ?

Demande de la Mairie suite à l’article 
« décliner les engagements environne-
mentaux dans les quartiers », n° 116 
de La Gazette.

« La lutte contre le réchauffement clima-
tique est en enjeu majeur pensé à l’échelle 
de la ville et de la métropole dans le cadre 
du Plan climat avec par exemple la ZFE, 
ou l’ouverture d’une Maison de l’énergie 
pour booster la rénovation énergétique 
des logements. Les actions du Plan Cli-
mat ont également un impact direct sur 
le cadre de vie des habitants du quartier 
Les Chalets, même si comme suggéré 
dans vos lignes, décliner le plan 100 000 
arbres par quartier de façon « mathéma-
tique » n’a pas vraiment de sens. 

Nous nous sommes engagés à lutter 
contre les îlots de chaleur, dans tous les 
quartiers y compris l’hypercentre très 
dense, ce qui rend effectivement l’exercice 
plus difficile : nous planterons comme an-
noncé rue Matabiau, place Roquelaine et 
comme nous plantons actuellement rue 
Riquet. Concernant l’extension du jardin 
du Verrier, le PLUi-H préservera l’avenir  : 
le parking sur lequel est imaginée l’exten-
sion n’est pas constructible, une éven-
tuelle construction d’immeuble est donc 
écartée. 
La réflexion est en cours mais s’agissant 
de foncier privé, encore une fois, le dos-

sier est complexe mais suivi. Faire croire 
qu’un « claquement de doigt » permet de 
le décider revient à tromper les habitants.

Concernant la mise en œuvre du Grand 
parc canal, nous y travaillons : le plan 
guide a été présenté et des projets d’amé-
nagements tactiques touchant le quartier 
des Chalets  sont en cours  : supprimer 
des voies de circulation ne se décrète pas 
comme vous semblez le penser.
Nous travaillons avec les habitants, les 
services de l’État compétents et très 
regardants sur ces projets. L’ambition de 
Jean-Luc Moudenc, Maire de la ville, ne 
vous aura pas échappé et ces mesures de 
« bon sens », je vous cite, ont été proposées 
par notre municipalité. Le projet de Grand 
Matabiau Quai d’Oc qui vous inquiète en 
est d’ailleurs la condition : en proposant 
de densifier au centre ville et en offrant 
de l’habitat connecté à un vaste réseau 
de transport multimodal (station vélo de 
1 000 cycles, trains, bus, métro), nous limi-
terons la circulation et pourrons ainsi sup-
primer des voies de circulation et, dans 
le même temps, lutter contre la pollution 
atmosphérique (et je ne peux vous parler 
ici du projet de réseau de chaleur). 

L’agrandissement des espaces verts de 
l’autre côté du canal, sera également 
apprécié des habitants du quartier qui 
n’auront qu’à franchir la passerelle. Nos 
engagements environnementaux sont 
donc bien déclinés dans le quartier, vous 
en conviendrez. »

droit de réponse

Loin de nous l’idée qu’un « simple 
claquement de doigt » permette 
de mettre en œuvre des projets 
que nous reconnaissons complexes. 
Et c’est bien pour cela qu’en ce 
qui concerne l’extension du jardin 
du Verrier, que M. Moudenc avait  
annoncé publiquement mettre à 
l’étude en septembre 2018, il s’agirait 
d’engager maintenant -  et comme 
promis lors de notre rendez-vous 
de juillet avec Mme Laigneau -, une 
étude de faisabilité. La réorgani-
sation de la circulation le long du  
canal est quant à elle à l’étude de-
puis au moins 20 ans.
S’agissant des plantations d’arbres 
dans les cinq hectares du quartier,  
à notre connaissance, seuls 
quelques uns ont été plantés 
jusqu’à ce jour. La rue Matabiau 
(voir page 2) va faire l’objet d’une 
belle réhabilitation, mais les planta-
tions d’arbres n’interviendront au 
mieux qu’en 2029.
Quant à la place Roquelaine, les 
éléments transmis au compte 
goutte par la Mairie ne nous per-
mettent pas à ce jour de nous faire 
une opinion.
Nous laissons donc les habitants 
du quartier apprécier.

Claquement de 
doigt ?

Place Roquelaine : Il y a du travail d’aménagement !
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Même si notre quartier a gardé son 
charme éclectique de la fin du XIXe, 
quelques architectures du début du 
XXe se sont glissées parmi les petites 
toulousaines en brique. Après les 
volutes de l’Art nouveau, voici l’Art 
déco et ses lignes aiguisées. Né du 
machinisme issu de la première guerre 
mondiale, ce style poursuit le travail 
de géométrisation des formes entamé 
par Mackintosh en Écosse ou la Séces-
sion viennoise en Autriche. Il s’affirme 
en Europe et aux USA après l’Exposi-
tion internationale des arts décoratifs 
de 1925 à Paris puis décline à partir 
des années 30.

À Toulouse, Étienne Billières, maire 
de 1925 à 1935, répond à l’explosion 
démographique et industrielle en fai-
sant de la ville un lieu de transforma-
tion de la vie sociale. Il lance un vaste 
programme de logements, écoles, en-
sembles sportifs et espaces culturels 
qui ont laissé de beaux témoignages 
de ce style.*

Aux Chalets, l’Art déco se découvre 
à travers un vocabulaire architectural 
caractéristique, parfois aussi teinté 
d’accents régionaux.

Qu’il s’agisse d’immeubles de rapport 
ou demaisons individuelles, un mode 
de construction nouveau, le béton 
armé, profite à l’architecture Art déco. 
Il permet en effet des audaces tech-
niques : avancées de vastes corniches 
formant abri (voir celle, très large, de 
l’école Matabiau), pro-
jections de structures 
en encorbellement sur 
les façades, parfois sur 
plusieurs étages (bow-
windows ou oriels) ou 
d’imposants balcons.

Enduit et peint, il se 
combine à d’autres 
matériaux, la pierre 
pour les plus riches, 
ou la brique offrant un 
décor supplémentaire 
par sa couleur et ses 
assemblages en relief, 
nommés calepinages, 
jouant avec la lumière.

La symétrie rythme les façades, jouant 
des lignes verticales données par co-
lonnes et pilastres classiques revisi-
tés, parfois déclinés en ordre colossal 
lorsqu’ils s’élancent sur toute la hau-
teur du bâtiment. Les lignes horizon-
tales courent avec balcons, corniches, 
frises à motif de dents d’engrenage, 
bas-reliefs, mosaïques et ferronneries, 
ornées de motifs stylisés, fontaines, spi-
rales et paniers de fruits (1).

La quête de la lumière s’accorde aux 
exigences de confort et s’exprime à 
travers l’importance et la variété des 
fenêtres participant à l’équilibre de 
l’ensemble : en retrait dans un cadre 
de béton blanc sur un mur en brique, 
en baies cintrées, déployées en série, 
séparées par piliers ou colonnes ou 
couvrant même plusieurs étages (appa-
rition des duplex). Les bow-windows, 
très fréquents dans l’Art déco, agran-
dissent l’espace intérieur et animent les 
façades en formant des avancées sur-
montées par un balcon et s’achevant 

en corniche ou génoise en partie basse, 
souvent dans l’axe de la porte, comme 
au 55 ter avenue Honoré Serres (1). Le 
spectaculaire immeuble du 1 bd d’Arcole 
donne différentes illustrations de ces 
multiples ouvertures.

Les immeubles d’angle sont arrondis 
ou à pans coupés, ce qui accentue 
leur monumentalité. Ainsi, celui en 
parement de briques du 38 bis rue 
Roquelaine  (2), saisi depuis l’angle 
qu’il forme avec la rue Saint-Orens, 
offre un modèle caractéristique de 
l’architecture Paquebot : baies vitrées 
en rideaux derrière les balcons ornés 
de lignes de briques, garde-corps tubu-
laires façon bastingages, ligne verticale 
de hublots superposés sur le côté 
droit et terrasses supérieures étagées 
en retrait évoquent bien le gigantisme 
de ces navires de la Transat, véritables 
vitrines de l’art de vivre des années 
folles.

Certains bâtiments jouent la sobriété  
du béton peint comme aux 
40 & 40 bis rue Roquelaine 
avec leurs balcons et portes 
fenêtres, quelques décors 
de briques et des portes 
aux ferronneries travail-
lées (1). Celui construit par  
David Moretti en 1936 au 
20 rue Saint-Hilaire (3) pré-
sente une imposante porte 
d’entrée centrale coiffée 
d’un balcon et flanquée 
de deux hublots barrés.  
Aux étages, les balcons 
légèrement arrondis sont 
distribués symétriquement, 
percés de garde-corps 
jouant habilement avec 

L’Art déco 
aux Chalets

Patr imo ine

la verticalité des 
trois pilastres plats 
rainurés et coiffés 
de cercles.

D’autres gardent 
la brique rouge 
sur l’ensemble, 
comme au 4 rue 
Saint-Henri (4) sur 
un bossage clas-
sique en béton ou 
utilisent des terres plus claires, proches 
de la pierre (23 bis rue Perbosc). 
Souvent les matériaux sont alternés 
comme au 57 rue de la Concorde :  
travée centrale en parement de brique 
et travées latérales en béton enduit 
pour les bow-windows à colonnes.

Au 3 rue du Capitaine Escudié (5), 
Édouard Linou réalise un petit im-
meuble original. Il présente une travée 
centrale projetée en avant superpo-
sant deux ouvertures cintrées et une 
flanquée de fausses colonnes engagées 
derrière un balcon à pans coupés. L’en-
semble est coiffé d’une large corniche, 
posée sur une frise de dents d’engre-
nage et surmontée d’un fronton déco-
ré, comme le balcon central, d’un bas-

relief à décor de vagues répondant aux 
ondulations des ferronneries.

Enfin, au 32 avenue Honoré Serres (6), 
derrière ses piliers moulurés et ses 
ferronneries à spirales, surgit une ma-
gnifique villa de 1933, aux airs basques. 
Un bow-window ménage un balcon 
supérieur, dont la base joue des angles 
en encorbellement et à droite un es-
calier extérieur sous arcades forme le 
support d’une terrasse à l’étage. Plus 
discrète, la maison sur jardin du 70 
rue des Chalets, abrite bow-window 
en brique et fenêtres hublot sous une 
toiture en débord avec chevrons aux 
accents régionalistes.
Pas très loin des Chalets, ne manquez 
pas la remarquable série de maisons 

Art déco rue St Bernard (1925), la 
Bourse du travail place St Sernin, ainsi 
que bien sûr la splendide bibliothèque 
du Patrimoine et bientôt la poste de 
St Aubin restaurée !

Caroline Lesage 
Photos Laurent Bessol 

* Voir le site de l’Association Toulouse 
Art déco www.toulouseartdeco.fr
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N’ATTENDONS PAS 2025 : 
ORGANISONS UN DEUXIÈME 

SITE DE COMPOSTAGE AUX CHALETS ! 
Collecte en porte à porte, point d’apport volontaire, 
bornes spécialisées, composteurs d’immeubles ou de 
quartier… Depuis le 1er janvier 2024, les collectivités 
territoriales sont tenues de mettre en place un tri à la 
source des biodéchets pour les particuliers. La métro-
pole toulousaine est en retard et a fait le choix d’expé-
rimenter, pendant un an, différentes solutions à Blagnac.

COMPOSTAGE COLLECTIF AU JARDIN DU 
VERRIER
Aujourd’hui, Toulouse Métropole s’appuie sur des associa-
tions et initiatives collectives pour organiser le compos-
tage. Au jardin du Verrier, tout a commencé par la volonté 
d’une poignée d’habitants du quartier de valoriser cet 
or brun. Vers 2010, une convention 
avec la mairie a permis d’y disposer 
d’un composteur. À charge pour les 
utilisateurs de gérer eux-mêmes la 
rotation des déchets et la gestion de 
l’apport de brun. Avec nos maigres 
connaissances, nous bricolions dans 
notre coin le composteur associatif. 
Celui qui avait une voiture allait cher-
cher de la sciure dans une menuiserie 

du boulevard de Suisse. Lorsque le coffre était rempli, un 
vieux sommier métallique à mailles servait de tamis pour 
récupérer la matière.
En 2020, un service de la métropole s’est structuré pour 
expérimenter le compostage de quartier. Fort de notre 
expérience et des bénévoles, nous avons proposé nos 
ressources pour accompagner cette transition. 

UN DEUXIÈME SITE DE COMPOSTAGE DANS 
LE QUARTIER
Aujourd’hui, avec des bacs installés, des habitants formés 
au compostage par Toulouse Métropole, nous accueillons 
environ 60 familles pour alimenter le site du Verrier. Face 
à l’engouement de cette démarche, notre liste d’attente 
de familles pourrait conduire à l’ouverture d’un deu-
xième site aux Chalets. La place Roquelaine ne permet-
tant pas, a priori - mais qu’en sera-t-il une fois qu’elle 

aura été réaménagée? - l’installation 
de composteurs, nous pourrions ex-
ploiter un nouvel espace de compos-
tage en bord de canal, par exemple à 
proximité de la maison de quartier. 
La balle est dans le camp de la métro-
pole. Si vous voulez intégrer la liste 
d’attente, écrivez-nous : compostage.
verrier@gmail.com

Gérard Cicchelero

Compos t

Petit parcours non 
exhaustif aux Chalets 
avec commentaires  
et photos :
https://urls.fr/nZHAFS
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Conv i v i a l i t e

THÉÂTRE DIMANCHE

La Compagnie des Chats Laids, la compagnie du quar-
tier, prépare une pièce d’après Les bonnes, de Jean Genêt, 
qu’elle nous présentera en septembre prochain.
Dans l’immédiat, c’est une compagnie amie qui nous 
propose, sous la bannière de Théâtre Dimanche, une  
représentation théâtrale un dimanche à 17h00 à la 
maison de quartier. Les entrées sont libres (un chapeau 
circulera) mais comme les places sont limitées, nous vous 
demandons de réserver.

Dimanche 26 mai, à 17h00, la compa-
gnie Les marcheurs de rêve présente 

L’Ouest, le vrai, de Sam Shepard.  
Mise en scène : Gilbert Kelner.
Avec par ordre d’apparition  : 
Didier Uzon-Milleret, Albert  
Novelli, Pascal Petit et Isabelle 
Pastissier.
L’Ouest, le vrai met en scène la 
guerre des frères, Austin, un scé-

nariste de cinéma, et Lee, son frère 
aîné, un voyou qu’il n’avait pas revu 

depuis cinq ans. Ils se retrouvent dans la 
maison de leur mère. Les rôles s’inversent et 

la guerre ne fait que commencer.
Entrée libre mais réservations auprès d’Albert Novelli au  
06 70 87 59 72.

DÉAMBULATION PRINTANIÈRE

Samedi 8 juin, l’Association du quartier Chalets-Ro-
quelaine vous propose une déambulation printanière 
dans le quartier. Rendez-vous à 14h30 à la fontaine.

Cette fois-ci, ce n’est plus à la rencontre de son patrimoine 
ou de son histoire que nous sillonnerons le quartier, mais 
de ses artistes. Nous prendrons possession des impasses, 
placettes, coins de rue, jardins et parfois des balcons pour 
vous faire découvrir les talents de notre quartier : théâtre, 
danse, chanson, cirque, musique, poésie, arts de la rue et 
bien d’autres choses.
Nous lançons un appel à tous les habitants, amateurs ou 
professionnels, et à toutes les associations culturelles du 
quartier. Si vous faites du théâtre, si vous jouez d’un ins-
trument, si vous jonglez... ou êtes tout simplement prêts 
à nous donner un coup de main pour l’organisation, alors 
rejoignez-nous.
Pour en savoir plus, contactez Bertrand : 
bertrand.gravelotte@free.fr - 06 79 77 57 91

FÊTE DE PRINTEMPS AU JARDIN DU VERRIER

Le samedi 27 avril, les jardinier.es du jardin du Verrier vous 
accueillent de 11h à 16h pour la désormais rituelle fête de 
printemps. Découverte du jardin et des cultures, atelier se-
mis, jeux pour enfants et autres surprises…  Le programme 
n’est pas encore arrêté, nous vous en dirons plus ultérieu-
rement via Chalets Flash, mais notez la date !
Plus d’informations sur le jardin partagé (il reste encore de 
la place) auprès de Béatrice Ponsolle :  
beatriceponsolle3109@gmail.com
Nous vous en dirons davantage ultérieurement.

Festivités à venir :  
notez bien les dates !

PROGRAMME DES ACTIVITÉS À LA MAISON DE QUARTIER

Horaires Activités Responsable Contact

Lundi 18h15-20h15 Taïchi Chuan Alain Ullmann
06 80 70 13 79

a.ullmann@wanadoo.fr

Mardi

à partir de 17h Jardin partagé du Verrier Béatrice Ponsolle
06 70 36 74 75

beatriceponsolle3109@gmail.com

18h00-20h30 Chœur de femmes Arpegia Vox Rita Ibrahim
arpegiavox@gmail.com

06 95 18 92 17

20h30-24h00 Répétitions théâtre (Compagnie Les Chats Laids) Mireille Costis marie.costis@laposte.net

Mercredi

18h15-20h15 Taïchi Chuan Alain Ullmann a.ullmann@wanadoo.fr

20h30-23h00 Club échecs Bertrand Verdier
bertrand.gravelotte@free.fr

05 61 63 80 15

Jeudi

à partir de 17h Jardin partagé du Verrier Béatrice Ponsolle
06 70 36 74 75

beatriceponsolle3109@gmail.com

18h30-20h30
(1er jeudi du mois)

Café Bricol’ et autres manifestations des Chalets en 
transition Marie-Pierre Cassagne chalets@toulouse-en-transition.org

18h30-21h00 Livraisons AMAP Sambanane Sylvaine Duclos amap.sambanane@gmail.com

19h00-20h00 Répétitions de la chorale du quartier Rita Ibrahim arpegiavox@gmail.com - 06 95 18 92 17

20h30-24h00 Réunions association de quartier Débats, causeries
Marie-Laure Ichanjou et 

Bertrand Verdier leschalets@free.fr

Vendredi 10h00-18h00 Répétitions théâtre Albert Novelli 06 70 87 59 72

Samedi à partir de 10h Jardin partagé du Verrier Béatrice Ponsolle
06 70 36 74 75

beatriceponsolle3109@gmail.com

Week-end
Du samedi 14h00 au 

dimanche 16h
Mise à disposition de la Maison de quartier pour fêtes 
et animations exceptionnelles (inscription obligatoire)

Claude Galey, 
Papeterie de la Concorde 05 61 62 41 69

VOTRE PUB ICI
Contactez-nous à
leschalets@free.fr

PRESSING DE LA CONCORDE
20 RUE DE LA CONCORDE

31000 TOULOUSE
07.73.67.63.98



TRAVAUX AU JARDIN PARTAGÉ : 
MERCI LA MAIRIE !
À plusieurs reprises, le jardin partagé 
du Verrier a fait l’objet de vandalisme. 
Aujourd’hui, la clôture plus haute ne 
permet plus aux intrus malveillants de 
pénétrer. C’est dommage, on aimait 
bien le petit portillon, plus accueillant, 
mais ouf, on va pouvoir cultiver en 
toute sérénité. Les bordures très abî-
mées ont été remplacées, d’autres 
mises en place là où il n’y en avait pas. 
Une nouvelle cabane à outils a été ins-
tallée. Le résultat, très propre, est très 
joli, ont dit les jardinier.es. Vite, que le 
printemps arrive ! Vous pouvez retrou-
ver les jardinier.es et visiter le jardin 
les mardis et jeudis soirs, à partir de 
17h et le samedi à partir de 10h, si le 
temps est beau bien sûr.
Pour intégrer le jardin, contactez  
Béatrice Ponsolle : 
beatriceponsolle3109@gmail.com

ECOLORAGOTS
Les Chalets en transition vous proposent 
de nouveaux RDV chez Campillo : 
- une fresque du climat le mardi 16 

avril de 18h à 20h
- un atelier Do It Yourself Produit 

ménager et hygiène le mardi 23 avril 
de 18h à 19h30 et le mardi 21 mai, 
même horaire

Sans oublier :
- la réunion mensuelle des Chalets 

en transition le deuxième mardi du 
mois, de 18h à 19h, toujours chez 
Campillo, 

- le Café Bricol’ le premier jeudi du 

mois à 18h30, à la maison de quar-
tier, 7 bd Matabiau.

- et, suite au succès de la dernière 
visite botanique, un rendez-vous 
avec Boris Presseq, du Muséum 
d’Histoire Naturelle, vendredi 19 
avril à 17h30 (départ à la fontaine).

MOBILISATION À L’ÉCOLE DU 
NORD
L’École du Nord, école publique du 
boulevard d’Arcole, fréquentée par 
une partie des élèves de notre
quartier risque fort de perdre une 
classe à la prochaine rentrée, ce qui 
imposerait des classes à double
niveau et à fort effectif. Les parents 
d’élèves de l’école se mobilisent contre 
cette décision. Soutenons leurs initia-
tives. Nous vous tiendrons au courant 
des actions entreprises via Chalets 
Flash et sur notre site web.

UN NOUVEAU PRESSING À 
LA CONCORDE
Depuis l’arrêt de l’activité du pres-
sing Vayssière proche de la place de 
la Concorde, le quartier était dému-
ni d’offre de ce type. Mais Amel est 
arrivée. Forte d’une expérience (un 
pressing ouvert route de Blagnac en 
2005) et l’amour de notre quartier 
où elle réside, elle a saisi l’opportu-
nité d’ouvrir ce service au 20 rue de 
la Concorde. Ce pressing traditionnel  
nettoie vêtements et linge de maison. 
Le client est accueilli avec le sourire, 
écouté et conseillé. Et les premiers 
avis sont tous marqués du sceau de 

la satisfaction devant l’accueil, le ser-
vice rapide et de qualité. Enfin, Amel 
accueille avec plaisir les affiches de 
l’association (voir photo) et accepte 
des exemplaires de La Gazette.
Ce magasin est ouvert du mardi au 
vendredi de 8h30 à 19h et le samedi 
matin de 8h30 à 13h et il est joignable 
au 07 73 67 63 98.

APEF, SERVICES À LA PERSONNE
Le 6 novembre dernier, Fleuriane Rou-
quette, cadre infirmière en gériatrie 
depuis plus de quinze ans et animatrice 
sportive à ses heures, a ouvert l’an-
tenne Toulouse Centre Nord d’APEF 
boulevard d’Arcole. Outre les clas-
siques ménage/repassage ou jardinage/
bricolage, l’agence franchisée propose 
des prestations à domicile aussi bien 
pour les enfants (garde, accompagne-
ment à l’école, aide aux devoirs, etc.) 
que pour les seniors : courses, accom-
pagnement à des rendez-vous, prépara-
tion des repas, gestion de la maison… 
ou tout simplement, présence rassu-
rante... Son point fort : la polyvalence. 
32, bd d’Arcole - Tél : 05 61 45 52 36 – 
toulousecentrenord@apef.fr
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PAR COURRIER : Envoyez ou déposez ce  
bordereau rempli accompagné d’un chèque à :  
Association du quartier Chalets-Roquelaine,  
7 bd Matabiau - 31000 Toulouse

PAR VIREMENT : Récupérez le rib sur le site 
internet www.chalets-roquelaine.fr et envoyez un 
mail à leschalets@free.fr avec vos nom, prénom, 
adresse et la date du virement.

25€ 
cotisation de soutien 

ouvrant droit aux  
activités de l’association

VOUS SOUHAITEZ ADHÉRER À L’ASSOCIATION DU QUARTIER CHALETS-ROQUELAINE ?

20€
cotisation
ordinaire

Directrice de la publication : Marie-Laure Ichanjou | Comité de rédaction pour ce numéro : Gérard Cicchelero, Jean-Louis Ducassé, Marie-Laure 
Ichanjou, Caroline Lesage, Alain Roy, Bertrand Verdier | Graphisme et maquette : Lila Hervy | Impression : Equinox - 3000 exemplaires | 

 Association du quartier Chalets-Roquelaine, 7 bd Matabiau - 31000 Toulouse   leschalets@free.fr 
  www.chalets-roquelaine.fr   @quartierdeschalets   @AssoChaletsTlse   Association du Quartier Chalets-Roquelaine

Nom  : ___________________________
Prénom  : _________________________
Adresse Postale : _____________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
Email : _______________________________
___________________________________


